ARRÊT  DU  CONSEIL 

DE  MONSEIGNEUR 


COMTE  D^ARTOIS, 

Portant  abrogation  de  l nfage  du  P archeiîiin  j pour  les 
(Quittances  délivrées  pour  l Jldniinijiration  de  fes  Finances  ^ 
ù Fégleinent  fur  la  nouvelle  forme  dans  laquelle  elles  feront 
délivrées  à (avenir, 

EXTRAIT  DES  REGISTRES  DU  CONSEIL  pE  MONSEIGNEUR. 
Du  12  Juin 

Sur  ce  qui  a été  repréfenté  à Monseigneur,  en  fou 
(Cpnfeil,  que  le  Roi,  par  fes  Lettres-Patentes  du  24  Février 
jiernier,  avoit  aboli  Fufage  du  ParchemiiTpour  toutes  fortes 
de  Quittancés  données  par  les  Parties  prenantes -aux  dlffé- 
rensTréforiers  de  SaMajeftéj  qu  il  n’étoit  pas  moins  elTendel 

A 

XHENEiJisMTKjA  ■ 


-*  - 

au  Service  de  Monseigneur  d’abroger  le  même  ufage  dans 
fes  Finances,  ôc  de  remédier',  comme  Sa  Majefté,  aux 
abus  qui  en  pourroient  réfuiter  ; que  d’ailleurs  il  paroifToit 
convenable  que  la  forme  de  la  comptabilité  des  Finances 
de  Monseigneur  ne  fut  pas  différente  de  celle  introduite 
par  les  Finances  de  Sa  Majeflé  ; à quoi  voulant  pourvoir  : 
Ouï  le  rapport , Monseigneur  , étant  en  son  Conseil  , 
a ordonné  & ordonne  ce  qui  fuit  : 

Article  Premier» 

« 

A commencer  du  premier  Juillet  prochain,  les  Tréforierij 
ôc  Receveurs-Généraux  des  Maifons , Domaines  ôc  Finances' 
de  Monseigneur  & Madame  Comtesse  d’Artois  , ne 
recevront  pour  tous  les  paiemens  qu’ils  feront , tant  pouf 
l’exercice  courant , que  pour  tous  ceux  des  années  précé- 
dentes , que  des  Quittances  en  papier  remplies  en  entier  5 
dérogeant  à cet  égard,  Monseigneur,  à ce  qui  a étd 
ordonné  par  le  Règlement'  rendu  en  fon  Confeil  le  55 
Novembre  177P,  pour  la  comptabilité  des  Receveurs^ 
Généraux  de  fes  Domaines , ôc  à celui  rendu  en  fon  Confeil 
le  10  Odlobre  1785  , pour  la  comptabilité  du  Tréforier- 
Général  de  fa  Maifon. 

Art.  il 

y 

Veut-  Monseigneur  que  pour  les  Quittances  des  Rente* 
viagères,  Penfions , Décomptes,  ôc  autres  qui  devront  être 
paffées  pardevant  Notaires,  fefdits  Tréforiers  Ôc  Receveurs 


^eontlnuent  de  fe  conformer  à ce  qui  s’eft  obfefvd  jufqu  à 
ce  jour  : on  pourra  s’obferver  pour  les  Rentes  fur  l’Hôtel- 
de-Ville  de  Paris , & pour  les  Penfions  & Décomptes 
à prendre  fur  le  Tréfor  Royal.  Fait  au  Confeil  de 
Monseigneur  Comte  d’Artois,  tenii^pour  fes  Finances , 
à Verfailles  , le  douze  Juin  mil  fept  cent  quatre-vingt - 
cinq.  Collationné,  Bourdin» 


DE,  IMPRIMERIE 

De  Pierre-Robert-Christophe  B ALLARD,  feul  Imprimeur  du 
ROI  pour  la  Mulique,  de  la  Chambre,  Menus-Plaifirs  & Grande 
Chapelle  de  SA  MAJESTÉ  , Imprimeur  de  Monfeigneur  Comte 
& de  Madame  Comtesse  D’ARTOIS , rue  des  Mathurins, 


